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The paper focuses on the category of verb and raore specifically on support verbs which form 
compound predicates with abstract nouns. We discuss various functions of verbs within the language 
system and the role of the support verb in compound predicative expressions. We observe numerous 
cases where different verbs may co-occur with one and the same abstract noun. The substitution of one 
support verb for another partially or totally changes the meaning of the whole compound predicative 
expression. Analysis of such cases may be useful for studying different meanings of nouns. 

INTRODUCTION 

La categorie du verbe est probablement la plus examinee en linguistiąue. Le 
caractere detaille de cette recherche ne devrait pas etonner, vu Tinteret manifeste 
par les chercheurs du XX-eme siecle aux grammaires formelles et par consequent a 
la representation de la phrase (unitę de base) dans laquelle le verbe faisait cas 
d'element central. Les specialistes mettaient Faccent sur les proprietes semantico-
grammaticales de cette categorie, en soulignant son role dans la structure d'emploi 
(c'est-a-dire dans une phrase simple oii le verbe etait vu comme noyau dont 
dependaient les mots cooccurrents). Suivant cette approche, encore aujourd'hui, on 
commence Tanalyse logiąue de la phrase le plus souvent a partir du verbe, en 
faisant de cette categorie Telement le plus important. La situation est semblable 
dans les etudes lexicographiques ; si Ton entreprend des recherches visant la 
description systematique d'une classe d'unites lexicales d'une langue donnee, le 
verbe est toujours analyse en premier lieu. Pour diverses langues, i l existe de 
nombreux dictionnaires semantiques et syntaxiques des verbes. 
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Dans ce travail, conformement au sujet principal du colloąue (El verbo y su 
entorno: grammdtica, lexico, texto), nous presentons une fois de plus une etude de 
cette categorie en nous limitant aux emplois dans lesąuels le verbe apparait a cóte 
d'un predicat nominał. Dans de tels contextes, le verbe est un element constitutif 
d'un tour analytiąue qui, au niveau de la phrase simple, fait fonction de syntagme 
predicatif. Nous essaierons de demontrer que le verbe joue un role important dans la 
definition semantiąue de ces syntagmes. 

1. LE VERBE ET SA DESCRIPTION 

Malgre un nombre important d'etudes consacrees au verbe, il s'avere encore 
ąue les dictionnaires et les manuels de grammaire existant ne presentent pas 
exhaustivement tous ses aspects. Seule la lecture attentive des travaux linguistiąues 
(malheureusement pour la plupart disperses) permet de se rendre compte de toutes 
les fonctions de cette categorie et de comprendre ce ąu'on peut encore y apporter en 
guise de description. 

Dans le discours, le verbe apparait avant tout en tant qu'element autonome 
(ąuand il est employe conformement a son sens). On dit alors ąu'il est employe au 
sens « plein » et ąu'il decrit ce ąue le sujet fait ou comment le sujet est. 
Dans de tels emplois, le verbe joue au niveau de la phrase le role de predicat, c'est-
a-dire i l rend compte de la propriete ou de Tetat du sujet (p.ex. dans les con-
structions intransitives du type: Uascenseur fonctionne. Le Soleil brille, etc.) ou 
encore i l informe sur la relation entre le sujet et les complements regis (dans les 
constructions transitives du type : Paul lit un livre, Marc donnę un cadeau d Marie 
etc). Les exemples mentionnes montrent ąue le predicat et le verbe font un. 

Dans certaines langues, a part ces emplois typiąues, i l y en a d'autres (reguliers 
aussi) oii le verbe est employe en tant ąu'element grammatical dans une structure 
plus complexe. Sa naturę est alors fonctionnelle. En francais, c'est par exemple le 
cas de la predication composee au passe ou au futur oii le verbe auxiliaire a pour 
fonction d'actualiser le predicat verbal (cf. il a vu, il vient de voir, il aura vu, etc). 
D'autres emplois oii le verbe apparait sans autonomie et oii i l n'obeit pas aux regles 
generales de constitution de phrases, c'est, par exemple, le cas des expressions 
figees (cf. il a perdu la tete, casser sa pipę, etc.) ou, encore, celui des verbes 
auxiliaires modaux ąui creent une predication avec un infinitif (cf. La mine doit 
sauter d 10 heures, si rien n'intervient entre-temps (Dubois, 1994 : 305). En plus, 
on distingue des verbes causatifs (cf. en francais : causer, mettre, provoquer, 
occasionner, etc. ou en polonais : wprawić kogoś w osłupienie, nadać komuś 
wygląd, wzbudzić w kimś gniew, etc.) ąui expriment « ąue le sujet fait en sorte ąue 
d'autres fassent 1'action... » (ibidem: 79). A la fin, on ne peut plus passer sous 
silence le demier type de verbe (celui ąui n'est pas encore regulierement pris en 
compte par les grammaires, et encore moins enseigne au niveau scolaire malgre une 
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litterature deja riche en ce domaine), a savoir le verbe support dont la fonction est 
d'actualiser dans le discours les predicats nominaux, adjectivaux ou autres (cf. en 
fr.: etre d'une grandę bonte, faire du sport, etre bon, en pol. : być człowiekiem 
wielkiej dobroci, uprawiać sport, być dobrym, etc). lei, le verbe a aussi le caractere 
d'outil grammatical. En simplifiant, on peut dire qu'il « conjugue » le nom (pour le 
francais, voir p.ex. les travaux de : M. Gross, 1981 ; G. Gross & R. Vives (dir.), 
1986 ; Ibrahim (dir.), 1996 ; dans la litterature polonaise, ce verbe est connu sous le 
nom de czasownik synsematyczny, podporowy, leksykalno-posiłkowy, operatorowy, 
etc, voir: Bogusławski, 1978 ; Topolińska (dir.), 1984 ; Buttler, 1988 ; Jędrzejko, 
1998 ; Yetulani, 2000). 

Dans la suitę de cet article, nous nous concentrons seulement sur le demier 
type, le verbe support (plus loin : VSup), en basant nos remarques sur les resultats 
que nous avons obtenus pendant le recensement des predicats nominaux du 
polonais. Le recensement s'est fait de telle manierę qu'a cote de chaque predicat 
nous avons presente entre autres un verbe (parfois plus) qui lui est propre. Ainsi, 
nous sommes arrivee a denombrer non seulement les formes predicatives simples, 
mais aussi les predicats supportes par des verbes ce qui a permis d'avoir tout un 
ensemble d'unites composees, un type de tours analytłques qui, au niveau de la 
phrase, fonctionnent comme syntagmes predicatifs. Ce sont des constructions 
comme: popełnić błąd, uprawiać sport, wpaść w szał, wymierzyć mandat, 
wybuchnąć śmiechem, przypuścić szturm, wydać komendą, objąć komendą, etc, 
Yetulani, 2000). Nous voulons demontrer ici que le róle du verbe n'est pas a 
negliger dans ces syntagmes. 

2. LE SYNTAGME YERBO-NOMINAL EN TANT QUE PREDICAT 

Nous Youlons traiter le verbe et le nom abstrait ensemble, comme si ces deux 
elements constituaient une expression predicative toute faite, une sorte de 'verbe 
analytique''. Ceci nous parait legitime bien que, dans les travaux consacres aux 
noms abstraits de la langue francaise (decrits selon les principes methodologiques 
de lexique-grammaire), on considere que c'est le nom qui est le vrai predicat 
semantique et on dit du verbe qu'il est predicativement vide. Un tel point de vue 
peut etre justifie si Ton prend en consideration ce que nous savons du predicat dans 
Tacception logique ; notamment que le predicat est une categorie decrivant le sujet: 
ses proprietes et ses relations avec les complements. Ceci dit, on pourrait croire que, 
pour comprendre le sens d'un enonce (le sens profond), i l suffirait de comprendre 
ce a quoi renvoie le predicat (comprendre ce qui se passe), dans notre cas, le 

' Le termę est traduit du polonais (cf. czasownik analityczny). Vu ce que nous avons dit dans 
rintroduction, on ne peut pas s'en śtonner. En recherchant un termę adeguat pour ces tours analytiques, 
on a pensć en premier lieu au verbe. Dans la terminologie polonaise, fonctionne encore le termę de 
orzeczenie peryfrastyczne qui donnerait en francais : 'verbe periphrastique'. 
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predicat nominał et non pas le verbe qui Taccompagne. Au niveau de la structure 
profonde de la langue, le fait d'avoir un predicat verbal, nominał, adjectival ou un 
autre n'a pas d'importance. Par exemple, voyage signifie qu'il s'agit de 'voyager' 
(le predicat nominał, du point de vue semantique, ne differe donc pas de son cor-
respondant verbał voyager), desir signifie 'desirer' (tout comme desirer et desi-
reuxf. Ces predicats sont seulement differemment actualises dans le discours. Cest 
la qu'intervient le VSup. Puisque le predicat nominał ne peut pas se « conjuguer » a 
la manierę d'un verbe, i l lui faut un support grammatical, le VSup en Toccurrence, 
qui foumit les informations sur 1'agent engage dans le proces (le nombre, le genre), 
de meme que sur le temps et sur Taspect du proces-meme. Dans la determination 
semantique du syntagme verbo-nominal, le recours au seul predicat pourrait paraitre 
d'autant plus suffisant que les predicats nominaux de la langue francaise sont tres 
souvent actualises par les VSup neutres (des formes semantiquement pauvres qui 
n'enrichissent donc pas beaucoup le sens du syntagme entier) comme: etre en 
voyage, avoir le desir (d'autres formes qui «supportent» regulierement les predi­
cats sont, par exemple : faire, donner, etc.) Les remarques que nous venons de faire 
pourraient suggerer qu'il est pratiquement ininteressant de s'occuper de Tautre 
constituant du syntagme, a savoir du VSup. 

3. QUEL USAGE PEUT-ON FAIRE DE LA NOTION DE VSUP1 

L'examen des emplois des predicats nominaux en polonais nous amene a 
Fanalyse des VSup. II s'avere que le choix du verbe accompagnant un nom est peu 
previsible. Parfois, on peut observer une formę neutre (comme en francais) du type : 
robić (en fr. : faire ; cf. robić porządek, robić zakupy, robić komplikacje) ou mieć 
(en fr. : avoir; cf. mieć profit, mieć pożytek, mieć mdłości), mais tres souvent, on 
rencontre une formę specifique, propre au predicat en question. Considerons, par 
exemple, ces cas: gadać głupstwa, pleść androny, palnąć kazanie, pójść z wizytą, 
wymierzyć sprawiedliwość, strzelić byka, zdradzać chęć, promieniować wesołością 
tracić prowincjonalizmem, etc. II y en a beaucoup d'autres. En polonais, chaque 
formę verbale, dans le contexte d'un predicat nominał, est apte a remplir la fonction 
de VSup. On pourrait croire que ce grand nombre de verbes en fonction de 
« support » empeche la classification des predicats du polonais^. Au contraire, nous 
considerons qu'une classification est possible, mais selon d'autres criteres qu'en 
francais [nous avons developpe cette question ailleurs ; Yetulani, 2000, 2003, a 
paraitre (2)]. 

^ A cótć des prćdicats semantiquement identiques (mais diffćrents au point de vue grammatical, 
cf., en fr. : lire / lecture, voyager / voyage, etc. ; en pol. ufać / ufność / ufny, dobroć / dobry, etc), il 
existe des prćdicats autonomes n'ayant pas de correspondants dans d'autres categories grammaticales, 
C f , en pol., des noms predicatifs autonomes : nadzieja, scysja, klęska, etc. 

' En francais, les predicats sont classifies de telle manierę qu'ils se regroupent en grands en-
sembles autour de quelques VSup seulement. 
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Dans la suitę, nous vouIons presenter trois applications possibles de la notion 
de VSup. La premierę consiste en ce que le VSup se laisse exploiter comme indice 
des sens differents d'une meme formę nominale. La deuxieme application a lieu au 
moment ou un VSup remplace un autre, mais le predicat gardę son sens de base : le 
VSup est alors un outil qui permet d'adapter rexpression dans laquelle i l se trouve a 
la situation de communication ou au type de discours. Enfin, le VSup s'avere aussi 
un outil commode dans la presentation du reseau derivationnel des predicats 
nominaux. 

3.1. L E VSUP E T L A POLYSEMIE DES PREDICATS NOMINAUK 

Une formę predicative peut etre actualisee par des VSup differents (si c'est le 
cas, elle est polyvalente). En generał, un choix d'elements (un VSup donnę + le 
predicat en question) correspond a un sens. Cela signifie que le VSup peut etre utile 
dans la reconnaissance semantique du predicat. Nous parlons de la situation ou le 
remplacement du VSup par un autre VSup entraine le changement de sens de base 
du predicat (plus loin, dans le chapitre 2.2., nous allons parler des remplacements 
semblables, mais sans consequences au niveau du sens de base)"*. Puisque nous 
avons deja souleve les problemes lies a la polysemie des predicats nominaux 
ailleurs [Yetulani, 2000, 2003 et a paraitre (1)], nous nous limitons ici a la 
presentation de quelques exemples dans lesquels on voit que le seul recours au 
VSup suffit pour determiner semantiquement le predicat. Le nouveau verbe est un 
indicateur du nouveau sens du predicat. Comparons : 

komenda: I . wydać komendą (donner l 'ordre de...) 

2. objąć komendę (avoir le commendement de...) 

akcent: I . kłaść akcent (mettre l 'accent sur...) 

2. mieć akcent (avoir un accent...) 

areszt: I . nałożyć areszt (donner l 'ordre d 'arrestation) 

2. odbywać areszt (etre en etat d'arrestation) 

chód: I . mieć chody (etre pislonne) 

2. być na chodzie (fonctionner) 

proces: 1. wytoczyć proces (entreprendre un proces) 

2. ulec procesowi (subir le processus de...) 

mandat: 1. wymierzyć mandat (donner une amende a qq.) 
2. udzielić mandatu (donner un certain mandat d qq.) 

* Meme s'il arrive encore que le groupe verbe + nom reste polysemiąue, il est facile de lever 
rambiguite grace ii Tanalyse de diffćrentes structures d'emploi de ce groupe. II suffit d'observer alors 
d'autres ślćments constitutifs dans ces structures, notamment la dćtermination du predicat, le nombre 
d'arguments sćlectionnćs ou la manierę dont les arguments sont introduits : avec ou sans prćpositions. 
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dowcip. 1. zrobić dowcip (faire une plaisanterie) 

2. opowiadać dowcipy (raconter des blagues) 

3. mieć (jakiś) dowcip (etre spiriluel) 

1. mieć wiarę w (avoir confiance en...) 

2. dawać wiarę (croire) 

3. przyjąć wiarę (faire une confession de foi) 

\. ponosić winę (etre coupable) 

2. obarczyć winą (accuser) 

wiara: 

wina: 

3.2. L E VSUP EN TANT QU'ELEMENT ENRICHISSANT L E SENS DE BASE 

Dans toutes les langues, on observe des facons de parler variees selon Tinter-
locuteur, selon la situation ou selon le style employe. Bref, i l y a une variation au 
niveau du systeme linguistiąue, i l y a aussi une variation au niveau des syntagmes 
verbo-nominaux. Ceci est le resultat des besoins du locuteur ąui, voulant adapter 
son discours a la situation de communication, peut employer differents VSup avec 
un predicat donnę, sans changer le sens de base du predicat. Ainsi, autour d'une 
meme formę, peuvent se regrouper en une familie des expressions partageant un 
element semantiąue (celui ąui est fondamental, residant dans le predicat) et 
differant en sens additionnels apportes par les VSup. On appelle les verbes ąui 
interviennent des variantes stylistiąues. Le termę paratt naturel, vu le fait ąu'il y a 
des usages neutres, standards, courants, recherches, litteraires, familiers, populaires, 
relaches, vulgaires, inhabituels, plaisants, affectifs, etc. En resumant, on pourrait 
dire ąue dans le discours, et par conseąuent, dans les syntagmes verbo-nominaux, se 
reflete la societe ąui emploie la langue conformement a la situation. Cest pourąuoi, 
les verbes apparaissant avec les predicats sont tres nombreux. Mais il ne faut pas 
envisager les predicats dans leur ensemble pour voir les possibilites qui existent 
dans Tacceptation des formes verbales, de meme que les possibilites ąui existent 
dans la la creation des expressions en generał. Souvent, une formę suffit pour ąu'on 
puisse se rendre compte de la productivite dans ce domaine. Les expressions creees 
autour d'un predicat peuvent differer entre elles en degre de lexicalisation ou de 
stabilisation au niveau de la langue. A cause des changements constants dans le 
lexique, certaines expressions disparaissent, d'autres se maintiennent, les unes sont 
acceptees dans toutes les conditions, d'autres sont employees seulement par certains 
groupes sociaux ou dans certains types de discours et ainsi de suitę. 

Comparons ąueląues exemples pris du dictionnaire des noms predicatifs du 
polonais (Yetulani, 2000), sans analyser a fond les differences semantiąues entre les 
syntagmes particuliers ayant pour base le meme predicat: 

atak: przypuścić atak, ruszyć do ataku, przystąpić do ataku, przejść do ataku, dokonać 

ataku, 

awantura: robić awantury, mieć awantury z..., urządzać awantury, wplątać się w awantury. 
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choroba: wpaść w chorobą, wpędzić się w chorobę, popaść w chorobę, zapaść na cho­

robę..., 

ciągoty: mieć ciągoty do, zdradzać ciągoty, przejawiać ciągoty, czuć ciągoty, 

cwał: puścić się w cwał, przejść w cwał, biec cwałem, gnać cwałem, 

ćwiczenie: zrobić ćwiczenie, wykonać ćwiczenie, 

dezyderat: zgłosić dezyderat, przedstawić swoje dezyderaty, wyrazić dezyderaty, 

fanaberia: stroić fanaberie, wyprawiać fanaberie, mieć swoje fanaberie, 

filipika: skierować fdipikę do..., wygłosić filipikąprzeciwko.... wystąpić zfilipiką 

fieiel: zrobić figla, spłatać figla 

głód: zaznać głodu, cierpieć głód. odczuwać głód. 

gwałt: popełnić gwałt, dokonać gwałtu, zadać gwałt, 

kieska: ponieść klęskę, doznać klęski, doświadczyć klęski, odczuwać klęskę. 

koniec: dobiegać końca, mieć swój koniec, mieć się ku końcowi, chylić się ku końcowi 

pomiar: dokonywać pomiaru, przeprowadzać pomiary, robić pomiary. 

etc. 

3.3. L E RŚSEAUDŚRIYATIONNELDES NOMS PREDICATIFS 

Comme nous venons de voir, une expression predicative donnee, ayant un sens 
de base, peut subir des transformations. Ces transformations s'effectuent a la 
position du VSup ou les verbes s'echangeant provoquent soit le changement total du 
sens de rexpression, soit seulement une modification du sens de base. Mais pour 
avoir une image complete des echanges possibles, i l faut encore prendre en 
consideration la categorie de Taspect. En polonais, les verbes admettent des 
prefixes et suffixes (parfois, ce sont des formes suppletives) pour exprimer 
Topposition entre Taspect grammatical perfecłif / imperfectif. Ainsi, un predicat, 
s'il accepte un VSup, i l accepte pour la plupart des cas les deux formes aspectuelles 
de ce verbe (bien que ce phenomene ne soit pas systematique car i l se peut que le 
predicat n'accepte qu'une des formes possibles)^. 

Tout compte fait, nous pouvons envisager une presentation de Torganisation 
lexicale dans les syntagmes verbo-nominaux. II semble que la meilleure methode 
(vu sa precision et sa clarte) serait de recourir a une sorte de reseau derivationnel 
propose par Lewicki (1996 : 13)̂  qui pourrait rendre compte de tous les pheno-
menes decrits. 

Prenons en guise d'illustration le predicat atak (attague au sens de 'action 
d'attaquer, de commencer le combat') de la hste d'en haut (chap. 2.2.) et rajoutons 

' Nous renoncons dans cet article a la discussion concernant rexpression de Taspect en francais et 
en polonais (nous avons soulevć ces problśmes dans Yetulani, 1994, 2000, 2003). Rappelons seulement 
que, dans le contexte des predicats nominaux, on parle en francais des yariantes aspectuelles. 

' Lewicki emploie le termę de siatka derywacyjna que nous avons ailleurs traduit en grille 
deriyationnelle (Yetulani, 2003 : 166), mais le termę de reseau deriyationnel nous parait plus adśquat. 
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aux VSup presentes, tous perfectifs, leurs correspondants imperfectifs. II est facile 
d'y voir une regularite, cf. : przypuścić /przypuszczać atak, przystąpić /przystępo­
wać do ataku, ruszyć / ruszać do ataku et ainsi de suitę. En dehors des exemples 
analyses, le predicat atak accepte encore le VSup być + w (etre + prep), cf. : być w 
ataku. Ce verbe etant imperfectif n'a pas pourtant de correspondant perfectif. On 
pourrait y ajouter encore bywać (formę creee par le suffixe (-yw-) de być), 
cf. : bywać w ataku qui est aussi imperfective. Les expressions creees ainsi forment 
une familie dans laąuelle chaąue tour a le meme sens de base : 'attaąuer'. Pour ce 
sens-la, le predicat atak recoit un reseau deriyationnel suivant: 

atak: przypuścić atak /przypuszczać atak, 

ruszyć do ataku / ruszać do ataku 

przystąpić do ataku /przystępować do ataku 

przejść do ataku /przechodzić do ataku 

dokonać ataku /dokonywać ataku 

być w ataku 

bywać w ataku 

D'autres formations sont encore possibles (p.ex. iść do ataku), mais nous nous 
limitons ici aux emplois attestes dans le dictionnaire qui a servi de base pour le 
recensement. En tout cas, une telle presentation permet de rendre compte en meme 
temps des variantes stylistiques et aspectuelles d'un predicat (de toutes les formes 
qui «conjuguent» le predicat). Precisons seulement que Taspect grammatical 
perfectif/ imperfectif ^e. laisse observer dans la meme ligne, tandis que Taspect du 
point de vue generał, exprime a travers les yariantes inchoatiyes, duratives, 
terminatiyes, ponctuelles, etc. est disperse dans les lignes consecutiyes. 

Nous sayons aussi qu'une formę predicatiye peut ayoir des sens totalement 
differents. Cest aussi le cas du predicat atak qui peut receyoir en plus le sens de 
'maladie soudaine'. Pour ce deuxieme sens, i l faut preyoir un autre reseau, c.-a-d. 
former une autre familie d'expressions. Comparons : 

atak: mieć atak (nerwowy, serca...) 

miewać ataki (nerwowe, histerii...) 

dostać /dostawać ataku (nerwowego, serca...) 

En resumant: i l y a autant de sens de base que de familles differentes. 

4. CONCLUSION 

La description semantique approfondie des predicats nominaux n'est pas 
possible sans Tanalyse des verbes qui les accompagnent dans le discours. 
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